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Les facilités de la malveillance antirépublicaine

Les déclarations réclamant le déboulonnage des statues relèvent souvent de visions simplistes
ou de caricatures malveillantes.

Il existe à l'évidence chez certains une stratégie tendant à anéantir l'Histoire de France, réduite à récit univoque,
irrigué d'analyses sommaires, parfois fausses, et ne privilégiant généralement que les aspects négatifs. Il est assez
piquant de constater que certains des plus actifs militants du déboulonnage  veulent nous obliger à penser américain
alors que les États-Unis sont plutôt un anti-modèle en matière de racisme, n'ayant reconnu aux Noirs la plénitude de
leurs droits civiques qu'en 1964.

Notons que l'histoire démocratique et républicaine de la France, caractérisée, entre autre, par un fort mouvement
humaniste hostile à l'esclavage et à la colonisation, a toujours été combattue par des forces réactionnaires, d'abord
monarchistes. Les attaques d'aujourd'hui ne sont pas donc pas nouvelles. Elles prennent simplement un nouveau
visage tout aussi nocif que les précédents.

Il serait donc particulièrement juste, utile et positif de reprendre le fil de l'histoire progressiste de la France en
rappelant, loin des caricatures à la mode, la nature spécifique des relations interraciales qui s'y sont déployées :

 Connaissez-vous Claude Mademba Sy ? Lors de la Libération de Paris, il était le seul soldat noir de la 2ème
Division Blindée du Général Leclerc. À la demande du commandement militaire américain, qui en faisait une
condition à la fourniture du matériel, l'armée française avait été « blanchie » un an auparavant en prévision de la
bataille de France.

 Connaissez-vous Charles N'Tchoréré ? C'était un officier français du Gabon ayant servi dans l'armée française
lors des deux guerres mondiales. Pendant la bataille de France en 1940, son unité est encerclée dans Airaines par la
Wehrmacht et contrainte à la reddition après plusieurs heures de combat. Alors que les soldats allemands séparent
les prisonniers blancs des noirs, considérés par les nazis comme des untermensch (« sous-hommes »), il s'insurge,
refuse de s'agenouiller devant l'officier allemand et meurt exécuté sur place d'une balle dans la tête.

 Connaissez-vous Jean-Baptiste Belley, Louis-Pierre Duffay, Jean-Baptiste Mills ? Ils étaient députés à la
Convention, l'assemblée nationale de la Révolution, lors de l'abolition de l'esclavage en 1794. Ces trois députés, un
Noir, un Blanc, un Métis, furent portés en triomphe par leurs collègues à l'issue du vote unanime qui abolit
l'esclavage.

Je proposerai donc qu'au lieu de vouloir détruire un passé souvent plus complexe qu'on ne le dit, on érige des
statues à l'effigie de tous ces personnages ou qu'on donne leurs noms à des rues au nom de la fraternité.
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